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2782, boul. Curé-Labelle, Prévost • 450 224-7093
www.ardoisiere.ca

Entrepreneur
minier et artisan
manufacturier

Ouvert du
mardi au

samedi de
9h à 17h

Cafés spécialisés
Déjeuners santé • Menu complet • Terrasse

3029 boul. du Curé-Labelle, Prévost
450-224-2337

• Déjeuner à partir
de 6h AM

• Spéciaux du jour
• Table d’hôtes
• Livraison
• Fermé

le lundi

450-224-2916

2925, boul. Labelle à Prévost

Vente & réparation I Vélos I Pièces I Accessoires

www.rstvelosports .com
450.224.4656

815,
rue Shaw

Prévost

Un peintre
connu parmi nous 

Charles
Carson – page 31

Ce sont malheureusement des ani-
maux d’élevage, leur présence dans
un secteur peuplé de cerfs de
Virginie constitue une menace pour
ceux-ci, car ils pourraient être por-
teurs de maladies contre lesquelles
nos chevreuils, comme on les
appelle familièrement, sont sans
défense. Le fait que les deux espèces
soient génétiquement compatibles
pose un autre problème, les cerfs de
Virginie risquent de perdre dans la

transaction, par exemple, se ramas-
ser avec des petites pattes courtes, un
handicap dans la neige.

Pour les différencier, le cerf de
Virginie est brun clair, il est haut sur
pattes, surtout son immense queue
blanche, qu’il soulève droit dans les
airs lorsqu’il se sauve, vous confir-
mera son identité. Le daim est plus
trapu et porte des taches pâles sur sa
fourrure qui est presque noire sur le
dos. – suite page 3

Accommodement raisonnable
difficile pour les daims
Marc-André Morin

Les résidants de la rue Joseph à Prévost et des rues adja-
centes voyaient depuis quelque temps de beaux petits che-
vreuils sympathiques auxquels ils s’étaient attachés. Ces
daims, échappés d’un élevage du coin, semblaient si bien
adaptés à la vie sauvage, qu’on leur aurait donné leur
citoyenneté.
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Une soirée de répit bien méritée dans la cours d’une résidence de la rue Joseph. Ph
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